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UN CROUPE DE SILHOUETTES PAR GEISSLER

Fernand Aubert.

a Bibliotheque publique et universitäre conserve un document

qui interesse dans une large mesure l'iconographie protes-
tante genevoise. G'est un lavis ä l'encre de Chine (pl. III, 2),
sur carton, dont l'encadrement, fait d'un large trait, mesure
158 X 229 millimetres, et renferme, a son angle inferieur de

gauche, l'indication: C. G. Geissler fecit. Elle est de la main
meme de l'auteur1, ä savoir Christian-Gottlob Geissler, peintre
sur email et graveur, qui executa entre autres de nombreuses

vues de Geneve et environs. Ne ä Augsbourg en 1729, il vint en 1771 dans notre ville,
oü il est decede en 1814. Au-dessous de l'encadrement, ce titre: «Assemblee dans

l'Eglise du Petit Saconex ».

II n'est pas certain que ce titre soit de la main de Geissler; mais une reponse
affirmative peut, en revanche, etre donnee quant aux noms et qualites des person-
nages, tels qu'on les trouve ecrits sur une bände de papier, dont les dimensions sont
d'environ 90 X 200 millimetres, et qui est collee sur le revers du document.

Ce lavis provient, d'apres une mention sommaire de catalogue, d'un legs
Coindet2. Sa cote A 39, etablie en ce siecle, n'a plus qu'une valeur de temoin.

Nous n'en connaissons qu'une reproduction en hors-texte, dans une these de

lettres (Universite de Paris, Faculte des Lettres, Doctorat d'Etat) de Georges

1 Cf. une lettre autographe signee de celui-ei au professeur de physique Gessner ä Zurich;
Geneve, 28 juin 1776; faisant partie du «Dossier ouvert d'autographes» de la Bibliotheque
publique et universitaire.

2 Apparemment du professeur Jean-Charles Coindet (1796-1876), connu entre autres par ses
liberalites ä l'egard de la Bibliotheque publique et universitaire en ce qui concerne des manuscrits
de Jean-Jacques Rousseau.
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Bonnet sur Charles Bonnet..., Paris, M. Lac, 1929, in-8°, front., pi. Mais la presentation

de ces figures y est si rapide, qu'elle en autorise indiscutablement une reedition,
en meilleure place, dans une revue genevoise.1

Geissler montre, dans l'interieur du temple, vingt-trois personnages en
silhouette; vingt-deux sont reunis au pied de la chaire, occupee par le Pasteur Jean-
Edme Romilly (ne en 1739), qui en fut Ie titulaire de 1770 a 1779, annee de sa mort.
II se tient debout, de meme que la grande majorite (quinze sur vingt-deux) du

groupe qu'il preside.
Onze de ces personnages sont dans les stalles qui, ä gauche de la chaire mais

a droite du spectateur, courent le long de la paroi. Outre le n° 1, represents par
J.-E. Romilly, ce sont, en suivant l'ordre des numeros qui accompagnent respec-
tivement ces silhouettes 2: 2: Trembley, philosophe 3; — 3: Bennelle, pasteur 4; —
4: Bonnet l'insecte 5; — 5: de Saussure, professeur 6; — 6: de Luc l'aine, homme de

lettres 7; — 7: de Luc cadet8; — 8: Mercier fils, ministre 9; — 9: Francillon,
pasteur10; — 10: Mouchon, pasteur11; — 11: Le Fort, ancien syndic12; — 12:

Liotard, peintre 13.

Les onze personnages suivants sont assis ou debout, devant les stalles ou plus
loin de la peripheric (l'un est assis au pied de la chaire). Leur serie s'etablit ainsi:
13: Trembley pere14;—14: Claparede, professeur15; — 15: Cheneviere, pasteur16; —

1 Une Variante (Collection Paul Boissonnas (Maillart-Gosse)) est ebauchee au verso d'un
fragment d'une gravure du meme Geissler, datee de 1777: Yue du Prieure et de la Vallee de
Chamouni.... — Elle ne comporte que seize personnages.

2 Et qui correspondent aux legendes, ecrites sur la bände de papier mentionnee plus haut.
3 D'aprös des renseignements fournis aimablement par la famille Trembley: II s'agirait lä

probablement de Jean (1749-1811), avocat, philosophe, mathematicien, professeur ä Berlin,
tandis que le n° 13, en depit de l'indication: Trembley pöre, — serait son oncle Abraham (1710-
1784), le celebre naturaliste et ascensionniste. En ce qui concerne Jean Trembley, Charles Bonnet,
dont il avait ete l'elöve, l'appelait: Notre philosophe.

4 Jacob (ne vers 1725, fU94), qui fut egalement l'un des secretaires de Charles Bonnet.
5 Charles, le naturaliste (1720-1793).
6 Horace-Benedict (1740-1799).
7 Probablement Jean-Andre (1727-1817), le naturaliste, lecteur de la reine d'Angleterre.

Ce titre d'homme de lettres lui semble imputable grace ä certains de ses ouvrages, telles ses
Lettres sur Veducation religieuse de Venfance... 1799.

8 Probablement Guillaume-Antoine (1729-1812), collaborateur du precedent.
9 Ou bien Francois (1721-1793), ministre 1746, pasteur ä Bossey 1758, etc. —Oubien Louis

(fl813), ministre 1780, Hopital 1781-1783.
10 Jacob-Francois (1732-1796).
11 Probablement Pierre (1733-1797).
12 Germain (1744-1805), syndic en 1781; ou plutot Louis (1723-1785), syndic en 1775.
13 Jean-Etienne (1702-1798).
14 Voyez la note relative au n° 2 (Trembley, philosophe).
15 David (1727-1801), pasteur et professeur de theologie.
16 Nicolas (1750-1806), ministre 1773; fut nomme pasteur ä Saconnex en 1783, aprös que

J.-E. Romilly eut ete remplace successivement par Jean-Francois Martin (1779) et Etienne
Thouron (1780).
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16: Senebier, bibliothecaire 1; — 17: Cardoini, pasteur2; — 18: Dentand, ancien

Syndic3; —19: Fin,pasteur4; —20: Yernet,pasteur5;—21: Beurlin,negociant6; —
22: de Luc pere, negociant7; — 23: de la Rive, pasteur 8.

Point n'est besoin d'etre grand clerc pour constater qu'il ne s'agit pas la d'un
culte. Nous ne saurions nous fonder, pour dire cela, sur le fait que le pasteur qui
occupe la chaire a le chef couvert. Gar cette maniere de se presenter apparait deja
dans un tableau figurant l'interieur du temple de Lyon nomme Paradis (XVIe siecle)

(N° 179 de la collection de la Bibliotheque publique et universitaire), et dont le

sujet est pourtant un culte avec bapteme. Nous pensons plutot, — bien que Geissler

fütallemand,— autitre d'«Assemblee» appose ä cette scene; ä la reputation de pre-
dicateur de J.-E. Romilly 9 qui se trouve ici, en tout, devant vingt-deux personnes;
et surtout au caractere exclusivement masculin du groupe en question.

Quoi qu'il en soit, les deux problemes que suggere ce dessin sont les suivants:
Quel est le genre d'assemblee que Geissler a voulu depeindre Quelle est la place

que ce document occupe dans l'iconographie protestante
Quant ä la premiere: II semble impossible d'attribuer ä cette scene une

signification historique precise. En effet, bien que la plupart des personnages mis en

scene puissent, du point de vue chronologique, etre juxtaposes, notons, sans avoir
la pretention d'etre complets ä ce point de vue, que la presence de Pierre Fine
(n° 19), decede en 1777, est inconciliable avec la qualite d''ancien syndic donnee ä

Julien Dentand (n° 18), puisque celui-ci n'occupa cette charge qu'en l'annee 1780.

Certes des contradictions de ce genre peuvent provenir de la cause suivante: l'ecriture
incertaine, senile meme, des legendes du verso, comparee a la difficulty technique de

faire des silhouettes, montre que Geissler n'a etabli ces legendes qu'ä l'epoque de

sa vieillesse, alors qu'il avait fort bien pu perdre la memoire exacte des etapes de

la carriere de ses bonshommes. Mais nous devons avouer que nous n'avons trouve,
dans les Archives de la Venerable Gompagnie des Pasteurs et Professeurs, aucune

1 Jean (1742-1809), ministre en 1765, puis pasteur ä Chancy, secretaire de la V. Cie'
bibliothecaire.

2 Isaac (1726-1804).
3 Julien (1736-1817), syndic en 1780.
4 Evidemment Jean «Fine» (1714-1777).
5 Jacob (1698-1789).
6 D'une famille allemande admise ä la bourgeoisie en 1759. — II s'agit de Georges-Gottlieb,

fl801, plutot que de son fils Michel-Christ (1762-1843). Les deux sont connus par des tractations,
en 1794, d'achats de ble en Souabe pour le gouvernement de Geneve.

7 Probablement Jaques-Fran§ois (1698-1780 ou 1782), pere de Jean-Andre et Guillaume-
Antoine susindiques. Horloger, membre du Conseil des Deux-Cents.

8 Pierre (1718-1793).
9 «Le fait est que des foules se pressaient aux sermons de Romilly...». (Henri Heyer,

VEglise de Geneve..., Genöve, A. Jullien, 1908, in-80, p. 127).
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mention, pour la periode 1761-1806, d'une assemblee dans le temple du Petit-
Saconnex qui ne füt pas un culte.

On ne sait done pas de quelle reunion determinee, ni meme de quel genre de
reunion il s'agit. Tout ce qu'on peut faire, e'est de rattacher cette serie de portraits
(d'une maniere approximative, et sans pretendre emettre de precision quant ä la
date ni meme ä l'epoque de l'execution de ce lavis) ä la periode qui s'etend entre
l'arrivee de Geissler ä Geneve (1771) et la fin du pastorat de J.-E. Romilly au Petit-
Saconnex (1779).

Quant au lieu meme ou se trouvent ces notables: La ressemblance avec l'inte-
rieur actuel du temple du Petit-Saconnex est vague. En effet si, aujourd'hui encore,
une serie de stalles courent le long de la meme paroi, les fenetres du bätiment per-
mettent cependant de remarquer de profondes embrasures, tandis qu'a en croire
le croquis de Geissler, elles semblent, de l'interieur, avoir ete pratiquees ä fleur de

mur. Mais la n'est pas l'essentiel. L'artiste a place quatre fenetres dans la paroi qui
se presente ä droite de l'entree, soit ä gauche de la chaire. Or, actuellement, il n'y
en a que trois. D'autre part, meme si l'on admettait — ce qui poserait d'ailleurs
encore un probleme —, que la chaire eüt ete deplacee depuis cette epoque, il n'en
resterait pas moins ceci: les six fenetres sont aujourd'hui reparties sur toute l'etendue
des parois interieures, tandis qu'a en juger d'apres le dessin de Geissler, il eüt fallu,
pour arriver a la meme structure architecturale, un nombre beaucoup plus grand
de fenetres. Or ce temple, eleve en 1621, fut completement reedifie en 1729. On a

done toute raison de croire qu'il ne subit pas, pendant le demi-siecle qui separe 1729

de 1770-1779, — et sans vouloir parier de modifications de detail —, des transformations

aussi essentielles qu'un changement dans le nombre des croisees.

II est done infiniment probable que l'artiste s'est carrement trompe dans la
description de cet interieur de temple, et qu'on ne saurait done voir la un temoin
historique de l'etat du temple du Petit-Saconnex vers la fin du XVIIIe siecle.

D'autre part, ainsi que nous l'avons vu plus haut, ce n'est pas non plus, ä

prendre le terme ecclesiastique dans son sens grec laique (ecclesia, assemblee), un
document ecclesiastique qui permette, somme toute, une identification. II se

borne, en cette matiere, ä evoquer la question 1 de l'emploi des lieux de culte ä

d'autres fins.
Nous nous sentons enclin a ne pas songer ä une assemblee proprement dite

et organisee, et cela parce que Geissler aime d'habitude ä dater les scenes qu'il
represente et ä preciser les legendes explicatives qu'il leur consacre. S'il eüt voulu,

1 II est interessant, ä ce propos, de citer ce passage de la seance du 6 mai 1806 de la Venerable
Compagnie des Pasteurs et Professeurs: «Mr Peschier, ä l'occasion du rapport qui fut fait hier au
concert de musique saeree, propose qu'on ne se serve plus des chaires pour faire des rapports,
mais qu'elles soyent exclusivement destinees aux fonetions du culte. D[ont] 0[pine] en un 1er tour
la Comp[agni]e adopte cette proposition ». (Arch. d'Etat, Genöve.)



PI III — 1, 3 Statue de Cressent et detail de la signature Hotel Beau Sejour, Geneve — 2 Geissler «Assemblee dans 1 eglise du Petit
Saconex» Geneve Biblioth&que Publique
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en ces matieres, rappeler un souvenir particulier, n'eut-il pas pris ce genre de

precautions, d'autant plus necessaires que la reunion semble avoir, en l'occurrence,
ete moins importante

La consideration suivante nous y engage aussi: Transportons-nous dans ce

XVIIIe siecle, au cours duquel les miniatures de Jacques-Antoine Arlaud et les

decoupures sur papier de Jean Huber, familier de Voltaire, conferent une sorte
de consecration europeenne ä une forme d'art en faveur dans notre ville. L'etranger,
61eve du peintre en miniature Baumeister, qu'etait Geissler arrivant ä Geneve en

1771, ne trouva-t-il pas dans sa cite d'adoption un element d'emulation propre
ä lui faire pratiquer, une fois au moins, la technique de la pure silhouette II est
done permis de se demander si cette scene ne lui a pas tout simplement servi de

pretexte commode ä situer la physionomie de maint personnage notable, connu de

lui, dans un local qu'il n'avait peut-etre vu qu'une fois, mais qui lui aurait plu
comme representatif d'un certain milieu, et comme etant bien du terroir

En conclusion, si cette « Assemblee dans l'Eglise du Petit Saconex » est, du

point de vue de la biographie de Geissler, d'une certaine importance, car e'est

l'unique groupe de silhouettes que nous connaissions de lui, nous aurions la, en tout
cas, une description, non point remarquable, mais tout de meme pittoresque et
nullement negligeable, d'une reunion de notables de chez nous, sous l'egide d'un
pasteur, dans un temple protestant genevois de la fin du XVIIIe siecle. Et si nous
reflechissons, non-seulement au lieu qui rassemble ces personnages et ä la qualite de

leur president, mais encore au fait qu'ils sont eux aussi, en majorite, des eeclesias-

tiques, nous pourrons repondre ceci ä la seconde question posee: cette esquisse
n'apporte peut-etre rien d'essentiel ä l'iconographie protestante, mais merite pour-
tant d'y occuper une place. D'autant que les collections iconographiques de la
Bibliotheque publique et universitaire ne conservent pas encore d'autre effigie
d'un certain nombre des theologiens qui figurent ici en silhouette. D'autant, et sur-
tout, que nous ne possedons, pour toute la periode qui s'etend (du moins ä Geneve)
de l'etablissement de la Reforme jusqu'a la fin du XVIIIe siecle, aucun autre
document original sur un sujet analogue.
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